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La loi du 11 mars 1957 n’autorisant aux termes des alinéas 2 et 3 de l’article 41, d’une part, que les «copies ou reproductions strictement réservées à l’usage privé du copiste et non destinées à une utilisation collective» et, d’autre part, que les analyses et les courtes citations dans un but d’exemple et d’illustration, «toute représentation ou reproduction intégrale, ou partielle, faite sans le consentement de l’auteur ou de ses ayants droit ou ayants cause, est illicite » (alinéa 1 de l’article 40).Cee représentation ou reproduction, par quelque procédé que ce soit, constituerait donc une contrefaçon sanc-tionnée par les articles 425 et suivants du Code pénal.Le «photocopillage», c’est l’usage abusif et collectif de la photocopie sans autorisation des auteurs et des éditeurs. Largement répandu dans les établissements d’enseignement, le «photocopillage» menace l’avenir du livre, car il met en danger son équilibre économique. Il prive les auteurs d’une juste rémunération. En dehors de l’usage privé du copiste, toute reproduction totale ou partielle de cet ouvrage est interdite. Des photocopies payantes peuvent être réalisées avec l’accord de l’éditeur.S’adresser au Centre français d’exploitation du droit de copie : 20, rue des Grands-Augustins, F-75006 Paris. Tél. : 01 44 07 47 70© Vuibert – juin 2025 – 5, allée de la 2 DB – 75015 ParisSite Internet : http://www.vuibert.frCréation de la couverture : Hung Ho Thanh Adaptation de la couverture : Les PAOistes Création de l’intérieur : Séverine Tanguy Composition : GrafatomLes renvois de page, numéros de leres, actes ou vers présents dansl’ouvrage sont issues des éditions suivantes :–éditions Flammarion (collection GF) pour Vingt Mille Lieues sous lesmers, Verne, édition 1977, mise à jour en 2025.–éditions Actes Sud (collection Babel) pour Le Mur invisible,Haushofer (édition 2014).–éditions Librairie philosophique J. Vrin (collection Bibliothèque destextes philosophiques) pour La Connaissance de la vie, Canguilhem,1965 (édition de poche 1992).Vuibert s’engage durablement pour l’environnement 
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On connaît tous les romans de Jules Verne, qui ont fait l’objet de nom-breuses adaptations théâtrales ou filmiques. Jules Verne est en effet célèbre pour ses romans d’aventure qui flirtent avec la science-fiction et on classe (à tort) ses œuvres dans la littérature pour adolescents. Cette image du roman-cier, sans être fausse, relève d’une simplification abusive s’appuyant sur le trèsgrand succès de quelques titres et ignorant une œuvre très prolifique et bien plus complexe qu’il n’y paraît au premier abord. ◗

 Enfance et jeunesseA. EnfanceJulesGabrielVernenaît le 8 février 1828à Nantes, sur l’île Feydeau, en France, dans une famille aisée. Son père, Pierre Verne, est avocat, tandis que sa mère, Sophie Allotte de La Fuÿe, appartient à une famille d’armateurs (ils exploitent des bateaux). Jules est l’aîné de cinq enfants et grandit dans unmilieu bourgeois, marqué par la proximité de l’océan Atlantique et du port deNantes.Dèssonenfance,ilmanifesteunvifintérêtpourlesrécitsdevoyages et d’aventures. Son oncle, Prudent Allotte de La Füye, ancien arma-teur, amuse toute la famille Verne avec les histoires de ses voyages.À onze ans, et bien qu’il ne confesse pas cet épisode dans ses Souvenirsd’enfance et de jeunesseécrits à soixante ans passés, on sait qu’il tente même de fuguer pour embarquer sur un bateau en partance vers les Indes. Il prend eneffetlaplaced’unmoussedeLaCoralieavecpourobjectifderapporterdes bijoux de corail à sa cousine Caroline Tronson, dont il est amoureux. Sonpère est prévenu et le projet du jeune garçon échoue rapidement : son voyage se termine brutalement à Paimboeuf (en Loire-Atlantique), à quelques kilo-mètres à peine de Nantes et pas encore dans l’océan Atlantique. On peutpeut-être lire un écho de ce voyage avorté dans le chapitre « Le royaume de corail » de notre roman au programme.Il partage cet attrait pour la mer avec Paul, son frère cadet d’un an, avec quiil dévale les rues de Nantes jusqu’au quai de la Fosse pour aller admirer lesbateaux amarrés. LorsquePierreVerneachèteunemaisondecampagneàChan-tenay, il offre un beau cadeau à ses garçons : la possibilité de canoter sur la Loire !La navigation participe à tisser entre les deux frères des liens indéfectibles. 1. 
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 7 VEE - V MLL L  L MB. ScolaritéetétudesJules Verne fait ses études secondaires au collège Saint-Stanislas deNantes, où il excelle notamment en français, en latin et surtoutengéogra-phie. Passionné de lecture, il s’intéresse bien évidemment aux récits d’explo-rateurs, aux romans d’aventures, ainsi qu’à la littérature romantique.SiPaulVerneapuenvisagerunecarrièremaritime,Jules,ensaqualitéd’aîné, n’a pas cette liberté. En effet, son père exige qu’il entame des études dedroit. En 1847, après avoir obtenu son baccalauréat, il part donc pour Paris,oùil mène de front études et vie mondaine. Il fréquente assidûment les salons lit-téraires, découvre le théâtre et s’intéresse vivement à la littérature et aux sciencesmodernes. Il se lie d’amitié avec Alexandre Dumas fils, ainsi qu’avec d’autresartistesetintellectuels. Malgrécettepériodeunpeubohème,ilobtientsalicence de droit en 1850. Il envisage quelque temps réellement de devenir avocatpuis, malgré la pression paternelle, y renonce pour le domaine des lettres.C. VieprofessionnelleToujours à Paris, Jules Verne commence à écrire des pièces de théâtre et des poèmes, il sert de « nègre » à Dumas fils, publie de petites nouvelles et même des chansons, mais il rencontre peu de succès à ses débuts. Pour sub-venir à ses besoins, il accepte en 1852 un emploi de secrétaire au Théâtre-Lyrique à Paris, où il apprend les ficelles du métier de dramaturge et demetteur en scène. À cette époque, il écrit également plusieurs comédies etdrames, mais peine encore à se faire un nom.C’est la rencontre avec l’éditeur Pierre-JulesHetzelen 1862 qui change radicalement sa carrière. Hetzel, revenu d’exil (il s’opposait au coup d’État de Napoléon III) est à la recherche d’un collaborateur pour rédiger la partieromanesque de sa revue de vulgarisation scientifique à l’attention des enfantsintituléeMagasind’éducationetderécréation.Ilremarquelepotentielextraordinaire de Verne et publie son roman Cinqsemainesenballon(1863),premier ouvrage de la future série Voyagesextraordinaires. Ce succès immé-diat propulse Jules Verne au rang d’auteur populaire et il publiera ensuite un ou deux romans par an, conformément au rythme imposé par son éditeur et néanmoins ami.Alors qu’il est en pleine rédaction de Vingt mille lieues sous les mers, Hetzel lui demande en outre de remplacer au pied levé un auteur (Lavallée) brutalement décédé qui avait commencé la rédaction d’une Géographieillus-trée de la France et de ses colonies.Verneprenddoncsasuite etmènelesdeux projets de front. L’ouvrage est publié en 1868. L’érudition de l’auteur, quibaigne ses récits, est également notable avec la publication de plusieursvolumesd’uneHistoire des grands voyageurs publiée entre 1870 et 1880. 
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 8 ◗

ViepersonnelleetfamilialeA. SonmariageEn 1857, Jules Verne épouse HonorinedeVianeMorel, une jeune veuve mère de deux enfants, mais il n’oublie pas pour autant son amour pour l’aven-ture. Alors qu’il est tout jeune marié en 1859, un ami agent de voyages deJules Verne lui propose un billet gratuit pour l’Écosse. Verne n’écoute que sondésir de voyage et il quitte précipitamment Paris pour ce voyage maritime quile remplit de joie et qui est l’occasion de prises de notes. En 1861, alors que sa femmeet lui attendent un enfant, il repartavec le même ami ainsi qu’untroisième compère, ami d’études, cette fois pour le Danemark et la Norvège. Le 3 août 1861, son fils unique MichelVernenaît alors que Verne est àCopenhague.Le coupleVernes’établità Amiensen 1871,oùJulesresterajusqu’àsamort. Verne s’engage dans la vie locale en devenant conseillermunicipalde 1888 à 1904.Bien qu’occupé par son travail d’écriture, il reste profondé-ment impliqué dans la vie culturelle et politique de sa ville adoptive.B. UnepaternitédifficileLes relations entre Jules Verne et son fils unique, MichelVerne(1861-1925),ont été marquées par une profondecomplexité. Leurs caractères très différents, combinés aux frasques et scandales provoqués par Michel, ontsouvent créé des tensions familiales significatives. Michel, durant sa jeunesse,multiplieles échecs scolaires et les fugues (il ne supporte pas le pensionnat et fait des crises de nerfs), ce qui provoque chez son père une réelle inquié-tude. Jules Verne exprime fréquemment sa déception quant au manque d’as-siduité et au tempérament imprévisible de Michel. Il espère en vain voir son fils embrasser une carrière sérieuse et ordonnée.Plus tard, connu pour son tempérament rebelle et impulsif, MichelVerne s’est régulièrement retrouvé au cœur de scandales, notamment en rai-son de sa vie sentimentale agitée et de ses fréquentations féminines, jugéesscandaleuses pour l’époque. Après un premier mariage raté imposé par ses parents qui pensaient qu’une situation maritale permettrait de « ranger » le jeune homme, Michel se marie une seconde fois en 1889, contre l’avis de son pèreavecJeanneReboul,unejeuneactricededix-huitansavec qui il s’étaitenfui. Deux enfants naissent de cette union mais cette relationorageuseest largement médiatisée et contribue à la réputationsulfureusedujeunehomme, souvent décrit comme excessif, dépensier et instable.2. 
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 9 VEE - V MLL L  L MLa vie privée de Michel est une source constante de préoccupation etd’embarras pour Jules Verne, qui souhaite une existence plus rangée et res-pectable pour son fils unique, sans jamais parvenir à obtenir satisfaction sur cepoint.C. Testament de Jules Verne et tensions familialesJules Verne précise dans son testament qu’il lègue une somme d’argent aux deux filles de sa femme HonorineetrienàMichel, pour compenser les pertes d’argent que lui ont causé ses frasques (c’est par exemple Jules Verne qui paie la pension de la première femme de Michel).Conscient du caractère imprévisible et parfois irresponsable de son fils, Jules Verne prend des dispositions précises dans son testament afin de pré-serversonhéritagelittéraireetmatériel. Il tente notamment de contrôlerl’utilisation future de ses manuscrits et son patrimoine financier, exprimant ainsi implicitement sa méfiance envers Michel. Malgré ces précautions, c’est Michel qui se chargera de publier les romans posthumes de son père,sou-vent en les modifiant substantiellement, ce qui générera par la suite de nom-breusescontroverseslittéraires sur la fidélité de ces éditions.Michel se retrouva ainsi en positionparadoxaled’héritiercontestémaisincontournableet ses actions ont profondémentinfluencé l’image pos-thume de Jules Verne.◗

SuccèslittérairesGrâce au succès retentissant de ses romans, Jules Verne devient rapide-ment un écrivain reconnu internationalement. Sa série des Voyagesextraor-dinaires, publiée par Hetzel et dont le titre est de l’éditeur, devient unvéritablephénomèneéditorial.Parmi ses œuvres majeures, on trouve notamment :• Cinqsemainesenballon(1863) : une exploration aérienne à travers l’Afrique en montgolfière ;• Voyage au centre de la Terre(1864) : une expédition extraordinaire d’un scientifique et de son neveu vers les profondeurs de la Terre ;• De la Terre à la Lune(1865) : leprojetaudacieuxd’envoyerdeshommes vers la Lune grâce à un immense canon ;• Vingt mille lieues sous les mers(1869-1870):desaventuressous-marines à bord du Nautilus, une prouesse de technologie ;• Le Tour du monde en quatre-vingts jours(1873) : le pari fou de Phi-leas Fogg de réaliser le tour du globe en quatre-vingts jours ;3. 
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 10 • L’Île mystérieuse(1874-1875) : des naufragés échoués sur une îleétrange où se cache le capitaine Nemo ;• Michel Strogoff(1876) : une mission périlleuse d’un courrier impérialtraversant la Russie en pleine guerre.On le voit, les thématiques du voyage et des avancées technologiessontchères à Verne et traversent son œuvre.◗

 Fin de vie et postéritéA. Une fin de vie marquée par un drameLe 9 mars 1886, l’écrivain est victime d’une tentative d’assassinatper-pétrée par son neveu, Gaston Verne. Ce dernier, âgé de vingt-six ans et souf-frantvisiblementdetroublespsychologiquesgraves,tire sur son oncle àl’aide d’un revolver et le blesse sérieusement à la jambe gauche. Cet événe-mentdramatiquemarqueprofondémentl’auteur,tantphysiquementquepsy-chologiquement, puisqu’il conserve à vie une difficulté à marcher, nécessitantparfois l’utilisation d’une canne. Le motif exact de cet acte demeure flou,mais il semble lié aux troubles mentaux dont souffrait Gaston. Ce derniersera interné dans un asile psychiatrique pour le reste de sa vie.Cette attaque a un impact durable sur la santé et l’état d’esprit de Jules Verne, déjà fragilisé par les tensions familiales évoquées précédemment,notamment avec son fils Michel. Cet épisode de violence intrafamiliale se faitlerefletdestensionssous-jacentesqui existent au sein de la famille Verne, souvent occultées derrière l’image publique plus sereine de l’écrivain.Jules Verne décède à Amiens le 24 mars 1905, à l’âge de soixante-dix-sept ans. Il laisse derrière lui une œuvre considérable composée de plus desoixante romans et de nombreuses pièces de théâtre.B. HéritageculturelAujourd’hui encore, Jules Verne est unanimement reconnu comme un des pionniers du roman d’aventures moderne et de science-fiction. Vingtmille lieues sous les mersfait partie des dix romans français les plus traduits danslemonde.Sonhéritagelittérairedemeurevivant,ilinspireauteurs,scientifiques, cinéastes et rêveurs du monde entier. Son influence dépasse en effet largement le cadre littéraire pour s’étendre à la culture populaire, aux arts visuels, au cinéma et même à la science.a. Un pionnier visionnaire du genre science-fictionL’œuvre vernienne a profondément façonné l’imaginaire populaire par ses récits, qualifiés de« visionnaires », qui semblent anticiperavecune4. 
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 11 VEE - V MLL L  L Mprécisionremarquablelesavancées technologiques futures : sous-marinsélectriques(Vingt mille lieues sous les mers), voyages spatiaux (De la Terre à laLune) ou explorations aériennes (Robur-le-Conquérant).Cettecapacitéàimaginer et à anticiper les objets technologiques du futur a valu à Verned’être souvent qualifié de « père de la science-fiction ». L’auteur, qui est féru de technologie, s’appuie sur les connaissances de son temps pour imaginercelles à venir.b. Une inspiration majeure pour la culture populaireLes romans de Jules Verne ont inspiré d’innombrables adaptationsciné-matographiques,télévisuellesetgraphiques, ce qui a renforcé leur ancrage durable dans la culture populaire mondiale. Des films tels que la célèbreadaptationhollywoodiennedeVingt mille lieues sous les merspar les stu-diosDisney(1954) ou encore les adaptations plus ou moins fidèles du Voyage au centre de la Terreontfortementcontribuéàdiffuserl’universvernienauprès d’un public plus large.c. Un héritage scientifique et technologiqueJules Verne a également influencélascienceelle-même :plusieursexplo-rateurs, scientifiques et inventeurs, comme les pionniers de l’astronautique etles océanographes, ont reconnu s’être directement inspirés de ses récits dans leurs choix professionnels. Par exemple, Jean-Yves Cousteau (le célèbre explo-rateur des mers connu sous le nom de capitaineCousteau)reconnaîtbien volontiers l’influence de Vingt mille lieues sous les merssur son choix decarrière. Comme Nemo, il a d’ailleurs inventé de nouveaux équipements de plongée sous-marine. SimonLake, qui a conçu les premiers sous-marinsmodernesà la fin du e siècle, évoque lui aussi notre roman comme source d’inspiration.d. Un auteur universel et passé à la postéritéAujourd’hui encore, Jules Verne reste l’un des auteurs français les plus traduits dans le monde. Son nom à lui seul symbolise tout à la fois l’aventure, la curiosité intellectuelle et la foi en la raison humaine. Son œuvre continue de susciter des études universitaires, des expositions culturelles et des adap-tationsartistiquescontemporaines,cequimontrecombiensonuniversrésonne encore avec l’imaginaire contemporain.
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 12 À l’époque où Jules Verne écrit Vingt mille lieues sous les mers(publiéentre 1869 et 1870), l’Europe traverseunepériodede tensions politiques. L’impérialisme européen est à son apogée et connaît une compétition entre les grandes puissances (France, Royaume-Uni, Allemagne, Russie…) pourl’expansioncoloniale. Cette époque voit également la montée des nationa-lismesetl’émergencedeconflitsmajeurs.◗

Une situation politique tendue : chute du Second Empire et avènementdelaTroisièmeépubliqueEn 1870, la France vit une période particulièrement agitée sur le planpolitique.Le Second Empire, dirigé par Napoléon III depuis 1852,traverseune crise. Initialement marqué par une forte centralisation du pouvoir et unecertaine prospérité économique, le régime impérial s’essouffle face aux pres-sions politiques internes et externes. L’année1870estdécisivepuisqu’ellevoitle déclenchement de la guerrefranco-prussienne. Ce conflit, catastrophiquepour la France, mène rapidement à la défaite militaire cuisante de Sedan le 2 septembre 1870, où Napoléon III est capturé par les Prussiens.La chute de l’Empire entraîne la proclamation immédiate de la Troi-sièmeRépublique, le 4 septembre 1870, dans uncontexterévolutionnairetendu.Cetévénementinaugureunenouvelleèrerépublicaine,instableaudépart. En effet, elle est marquée notamment par la Commune de Paris.La CommunedeParisest une insurrectionpopulairequi a eu lieu du18 mars au 28 mai 1871,juste après la défaite de Napoléon contre les Prussiens. Elle refuse l’autorité du gouvernement conservateur installé à Versailles. LesParisiensontdoncmisen placeun pouvoirautonome basésurdesidéesprogressistes : démocratie directe, séparation de l’Église et de l’État, droits des travailleurs et éducation laïque.Cette expérience révolutionnairea duré un peu plus de deux mois avant d’être brutalement réprimée lors de la Semainesanglante, entre le 21 et le 28 mai. Malgré sa courte durée, la Commune est restée un sym-bole de lutte sociale et de liberté.1. F
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 13 VEE - V MLL L  L M◗

  La révolution industrielle en France : progrès technique etessoréconomiqueDans lesannées1860-1870,la France connaît une accélération de son industrialisation, qui s’est amorcée dès les années 1830. Le Second Empire favorise le développement économiqueet industriel.Cettepériodeestmar-quée par l’expansion rapide du chemin de fer, la mécanisation des usines, le développement de l’industrie sidérurgique et la croissance des secteurs tex-tiles, chimiques et miniers.La transformation industrielle modifie en profondeur le paysage écono-mique et social français. L’exoderuralse poursuit et alimente la croissance urbaine tandis que lesconditionsdeviedifficilesduprolétariatindustrieldeviennent un enjeu social et politique. Ces bouleversements économiques et sociaux participent à la naissance d’un climat politique ambigu qui oscille entre un enthousiasmemodernisateur et des tensions socialescroissantes.◗

  La colonisation : le début d’une expansion coloniale significativeEn 1870, laFrance se trouveégalement engagéedans un processusdecolonisationactif,bien qu’encore modéré par rapport aux décennies sui-vantes. L’empire colonial français commence à prendre forme, principale-mentenAfriqueduNordavec l’Algérie conquise dès 1830, mais également auSénégalet en Indochine. Cette période constitue un tournant dans lapolitiquecolonialefrançaisequiafficheune volonté affirmée d’expansion impérialiste.La colonisation devient progressivement un enjeu de prestige internatio-nal qui illustre l’ambition française de rivaliser avec la puissance britan-niqueet offre de nouvellesressourceséconomiquesetstratégiques.Les expéditionscolonialessontégalementrelayéesparlalittératurepopulairedel’époque, dont les récits de Jules Verne, qui révèlent une fascination pourl’Ailleurs,sontuneparfaiteillustration.◗

  Un regard critique sur l’époqueC’est dans ce climat que Jules Verne imagine le personnage énigmatique ducapitaineNemo, un antihéros isolé et révolté contre les grandes puis-sances impérialistes qui dominent le monde. À travers Nemo, Verne critiqueindirectement l’impérialisme et les abus des grandes nations européennes. 2. 3. 4. 
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 14 Il aborde en outre la question de la liberté individuelle face à l’autorité éta-tique. Ce personnage se joue également des frontièresen les traversant à sa guise sous les océans.◗

UncontextescientifiqueprolifiqueLe e siècle est une époque marquée par des découvertesscientifiquesettechniquesimportantes,notammentenocéanographie,enbiologiemarineeteningénierienavale.A. LedéveloppementscientifiqueLes travaux de scientifiques tels que Charles Darwin (théorie de l’évolu-tion en 1859), et les recherches sur les abysses marines fascinent le public de l’époque.B. Lestechniquesdeplongéeetl’explorationsous-marine• Océanographienaissante : à l’époque de Verne, l’océanographiecommence à émerger et devient une discipline scientifique à partentière. Des scientifiques comme EdwardForbes(Royaume-Uni)etMatthew Fontaine Maury(États-Unis)réalisentlespremièrescarto-graphies sous-marines et étudient les fonds océaniques. Ils révèlent unmonde sous-marin jusqu’alors méconnu.• Explorationocéanique : les océans sont encore largement inexplorés et l’intérêt pour la vie sous-marine s’intensifie encore grâce à l’appa-ritiondenouvellestechniquesd’observation.Dès le début du e siècle, il existe des appareils tels que le casque deplongée. Ils se perfectionnent peu à peu et permettent aux plongeurs d’effec-tuer des recherches archéologiques sous-marines ou d’inspecter des épaves.Au milieu du e siècle,en1864,BenoîtRouquayroletAugusteDenayrouzeinvententlespremiersscaphandresautonomesquirendentpossiblesdesplongéesprolongées. Ils permettent aux plongeurs de rester pluslongtemps sous l’eau sans dépendre constamment d’une liaison avec la sur-face.• Sous-marinsexpérimentaux : en 1863, la France expérimente le sous-marinLePlongeur inventéparl’ingénieurCharlesBrun.Il s’agit du premier sous-marin fonctionnel doté d’une propulsion à air comprimé. Cette invention nourrit directement l’imagination deVerne lorsqu’il invente le Nautilus, le sous-marin du capitaine Nemo.5. 
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 15 VEE - V MLL L  L MC. L’électricitéa. L’état des connaissances sur l’électricité dans les années 1870La seconde moitié du e sièclevoitfleurird’importantesdécouvertesdans le domaine de l’électricité. De nouvelles applications pratiques pré-parent ainsi la voie à la véritable révolutionélectriquequi aura lieu à la fin dusiècle.Dès les années 1860, des inventeurs comme ZénobeGrammedéve-loppent des machines capables de produire de l’électricité de façon continue et efficace (comme la dynamo, brevetée en 1869). Ces innovations, et notam-mentlespremièresexpériencesdetractionélectrique, rendent possible une utilisationindustriellesérieusedel’électricité.b. Les usages concrets de l’électricité à l’époqueÀ l’époque de Jules Verne, l’électricité commence donc à être envisagée comme une énergie prometteuse capable de remplacer progressivement les éclairages publics au gaz et à l’huile. Les premières expériences d’éclairage public électrique, menées dès la fin des années 1860, ont en effet un impact fort sur l’imaginaire collectif.Letélégrapheélectrique, inventé quelques décennies auparavant, estdéjà largement répandu et a révolutionné lescommunicationsinternatio-nales.Toutefois, il faut garder en tête qu’en 1870il n’y a pas encore d’usagemassif et quotidien de l’électricité. Celui-ci reste limité et expérimental : il est principalement confiné aux grandesvillesou aux expositionsuniver-selles,oùl’électricitéémeutlesvisiteurs.Jules Verne, dans Vingt mille lieues sous les mers(1870-1871),témoigneprécisément de cet enthousiasme pour les progrès électriquesdesontemps.L’électricité occupe une place essentielle dans son roman puisqu’elle alimenteentièrementlesous-marinNautilus, qui anticipe ainsi sur lesfuturesappli-cationsde cette énergie. Il est équipé d’un éclairage électrique perfectionné et propulsé grâce à des batteries performantes.En cela, Verne fait preuve d’un esprit visionnaire car ilanticipetrèsjustementl’importancefuturede cette énergie renouvelable et propre, bien avantquecesconceptsnesoientcommunémentadmis.ÀtraversNemoetson sous-marin, l’auteur montre combien l’électricité peut libérer l’homme de contraintes matérielles et lui offrir une autonomie jusqu’alors impensable.Par ailleurs, le roman reflète aussi l’idée de maîtrisetechniqueabsolue :grâce à l’électricité, Nemo contrôleparfaitementsonenvironnement.Le progrès scientifique se double d’un pouvoir technologique total.
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 16 ◗

 Un contexte d’intense exploration liée au colonialismeAutourde1870, le monde est encore traversé par une véritable fièvre de l’exploration,deladécouverte. Les découvertes scientifiques,géogra-phiquesetethnologiquesont le vent en poupe surtout dans des territoires lointains,notammentenAfrique, enAsieetdanslesrégions polaires.Denombreuxexplorateursentreprennentdesexpéditionsrisquéesversdester-ritoires encore mal connus ou totalement inconnus des Européens.a. Des explorateurs célèbresQuelques grands noms dominent cette période :• DavidLivingstone(1813-1873)est un médecin et missionnaire écos-sais, qui parcourt l’Afrique australe et cherche les sources du Nil en explorantdesrégionsjusqu’alorsinconnues.• HenryMortonStanley(1841-1904)est devenu célèbre pour sonexpédition en Afrique centrale à la recherche de Livingstone qui avait disparu en Tanzanie, puis pour l’exploration du bassin du Congo.• Richard Francis Burton (1821-1890)et John Hanning Speke (1827-1864)sont des explorateurs britanniques qui s’affrontent sur la ques-tion des sources du Nil. Ils contribuent à l’intérêt médiatique desexplorationsafricaines.• Paul Du Chaillu (1831-1903)estunexplorateurfranco-américaindontlesrécitsd’expéditionsafricainesfascinentlesEuropéens,notamment par sa découverte du gorille.Ces explorations et surtout les récits qui en sont faits alimentent direc-tementl’imaginairepopulaireeuropéenetsuscitentunengouementgénéralpour les récits de voyage et d’aventure.b.L’explorationetlecolonialismeCette période d’exploration est en outre fortement marquée par lecontextecolonial.Les puissances européennes cherchent à étendre leurinfluence sur de nouveaux territoires pour des raisons économiques,poli-tiquesetidéologiques. Elles utilisent souvent les expéditions scientifiquescommeprétextes à des ambitions coloniales plus larges.Ainsi, la cartographie, l’étude ethnographique et la connaissance desressourcesnaturellesserventdirectementlesobjectifscoloniaux,carellesposentlesbasesd’uneexploitationsystématiquedesrégionsexplorées.Cecontexte colonialiste est notamment perceptible dans la volonté affichée des grandes puissances d’œuvrer dans le but d’une prétendue « mission civilisa-trice »auprèsdespeuplesindigènesrencontrés.Cettejustificationidéolo-gique est utilisée pour légitimer la colonisation. Les expositions universelles 6. 
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 17 VEE - V MLL L  L Msont également l’occasion d’offrir au public une mise en scène des pays colo-nisés et dès l’Exposition de 1889, des « figurations d’indigènes » sont mon-tréesaupublicaumilieudespavillonscoloniaux.Làencore,ceszooshumainsservaient l’objectif colonial en déshumanisant les indigènes présentés commedessauvages.c. Liens avec Vingt mille lieues sous les mersL’œuvre de Jules Verne reflète parfaitement ce contexte d’exploration et de colonialisme. Dans Vingt mille lieues sous les mers, le capitaine Nemo,aux commandes de son Nautilus, explore des régions sous-marines encoreinconnues et inaccessibles qui font écho aux explorations terrestres contem-poraines.Verne fait en outre explicitement référence aux grandsexplorateursdeson temps et du passé, et ce dès le premier chapitre de l’œuvre : « On repro-duisit même les procès-verbaux des temps anciens, les opinions d’Aristote et de Pline, qui admettaient l’existence de ces monstres, puis les récits norvégiens de l’évêque Pontoppidan, les relations de Paul Heggede, et enfin les rapports de M. Harrington, dont la bonne foi ne peut être soupçonnée… »L’œuvresenour-rit bien d’explorations réelles commemythiques pour construire les aven-tures d’Arronax et ses compagnons. Les personnages du roman deviennent alors les héritiers fictifs des aventuriers évoqués. Cependant, et bien que leroman n’ait pas de coloration politique, Nemo peut être interprété comme le symboled’unecritiqueimpliciteducolonialisme : il dénonce en effet régu-lièrement l’impérialisme occidental, s’attaque aux navires de guerre et se tientà distance de tout pouvoir politique traditionnel.De plus, en situant l’aventure dans les profondeurs océaniques, Vernetranspose l’idéal exploratoire dans un nouvel espace : la mer est alors le der-nier territoire vierge et donc le symbole ultime de l’inconnu qui recèle des mystères.
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 18 ◗

Genèsedel’œuvreAprès le succès littéraire de Cinq semaines en ballon, George Sand, qui est une amie d’Hetzel, l’éditeur de Verne, écrit une lettre à l’auteur pour lui dire son engouement à la lecture de son roman et l’encourager à faire voyagerde nouveau ses personnages. On lui attribue l’idée initiale du roman car elle précise même : « J’espère que vous nous conduirez bientôt dans les profon-deurs de la meret que vous ferez voyager vos personnages dans ces appareils de plongeurs que votre science et votre imagination peuvent se permettre deperfectionner. »Verne laisse dans ce roman libre cours à sa passion pour la géographie en choisissant effectivement comme cadre les fonds sous-marins.JulesVerneimaginedoncunromanquiconnaîtuntriomphedèssaparutionen 1869.◗

 Une première publication en feuilletonIl est intéressant de noter que le roman est publié en feuilleton dans larevuelittéraireLe Magasin d’éducation et de récréationéditéeparHetzel. Bimensuelle,elleétait destinéeàunlectoratd’enfantsetd’adolescentsavecpour objectif clair de diffuser des connaissances tout en distrayant son public.La revue connaît des débuts difficiles et c’est la publication de Vingtmille lieues sous les mersentremars 1869 et juin 1870 qui va lui assurer le succès.Du point de vue de la narration, cette publication par épisodes explique aussiles fins haletantesdes différents chapitres (par exemple lorsque les per-sonnages sont faits prisonniers par de mystérieux personnages et enfermés dans une salle obscure du sous-marin à la fin du chapitre , partie I) qui permettent d’attiser chez le lecteur le désir de lire le prochain chapitre.1. 2. F
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 19 VEE - V MLL L  L MNOTE DE L’AUTRICECee technique que l’on appelle « suspense » ou « eﬀet d’aente » en français est appelée cliangeren anglais lorsqu’elle est située à une ﬁn de chapitre ou d’épisode. On doit ce terme à l’écrivain Thomas Hardy, qui, dans son roman A Pair of Blue Eyes, publié d’abord en feuilleton, laisse son personnage accroché au bord d’une falaise. On retrouve cee stratégie narrative dans de nombreux épisodes de séries TV de nos jours.◗

LesinfluencesculturellesLe positivismeest un courant philosophique fondé au début due siècle par AugusteComte (1798-1857). Cette philosophie soutient que :• La science constitue la seule forme valide de connaissance.• Toute connaissance authentique repose exclusivement sur des obser-vationsempiriques,l’expérimentationetlesfaitsmesurables.• Elle valorise la raison, le progrès scientifique et technique. Elle rejette la spéculation métaphysique ou religieuse.Jules Verne partage cette vision rationaliste et optimiste du progrès scienti-fique. Cela se manifeste dans ce roman, par unevalorisationdessciencesexpé-rimentales : le Nautilusest présenté comme un chef-d’œuvre technologique, ilest construit grâce à des connaissances scientifiques détaillées. La rigueur scien-tifiqueetl’observationdirectesont également valorisées : les descriptions pré-cises de la faune et de la flore sous-marines, des phénomènes naturels et desinventions techniques montrent la confiance dans l’observation scientifiquecomme source de connaissance. La croyance dans le progrès technologiqueestpalpable.Néanmoins,Verne nuance cette foi absolue en la scienceen soulignant aussises limites et ses dangers. On constate ainsi que le personnage du capi-taine Nemo, malgré des connaissances immenses, n’est pas heureux et secoupe de la société humaine.A. La démocratisation des connaissances scientifiquesAue siècle, les savoirs scientifiques commencent à se démocratiser lar-gement grâce à des revueset des conférences.L’Expositionuniverselle, qui setient à Paris pour la deuxième fois en 1867, se fait le reflet de cet engouement.Son nom complet est en effet : « Exposition universelle d’art et d’industrie »et elle veut montrer les progrès techniques en cette période de révolution indus-trielle. Jules Verne s’inscrit dans cet élan de vulgarisation des connaissances encollaborant à la revue pour adolescents imaginée par son éditeur. 3. 
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 20 B. L’attrait pour l’exotisme et le mystèreÀ cette époque, l’orientalisme(curiosité voire fascination pour l’Orient et ses mœurs étrangères) et l’exotismesont à la mode en Europe. On peutfaire ici encore référence à l’Exposition universelle de 1867 qui présentaitpour la première fois des pays d’Afrique du nord dans un décor censé repré-senter l’exotisme de chacun. En situant son roman sous la mer, un territoire encorelargementinexploré,Jules Verne suscite ainsi l’imaginaire collectif et offre au public un espace vierge à découvrir et donc plein d’attraits mysté-rieux.◗

 Clés d’analyse littéraireA. Quel sous-genre romanesque ?Verne s’inscrit dans une tradition littéraire riche en récits d’anticipation et de merveilleux scientifique, initiée avant lui par Edgar Allan Poe ou encoreMary Shelley (on pense notamment au roman Frankensteinparuen1818).On associe volontiers Jules Verne aux romans de science-fictionoud’anticipationscientifiquequi se caractérisent par des récits ancrés dans desunivers situés dans l’avenir (par rapport au moment de l’écriture) et qui ima-ginent des éléments et avancées scientifiques encore inédits. Cependant, lephilosopheMichelSerresrefuse cette acception aux œuvres de notre auteur car selon lui les « machines de Jules Verne sont rarement futuristes ».Il explique en effet que les technologies décrites par l’auteur sont déjà construitesou au moins en projet au moment de l’écriture, même les sous-marins ou les dispositifs de plongée sous-marine. Toujours selon Serres, ce qui est modernechezVerne,c’estqu’encesièclederévolutionindustrielle,« ses machines sontdecommunicationetnondeproduction ». Le roman de Verne est donc un récitdevulgarisationscientifiquequis’assumepleinement.C’estsansdoute là la cause de la désaffectiondescritiquesà l’égard de l’œuvre vernienne et d’une lecture qui, jusqu’à notre programme de CPGE, a rarement dépassé lesbancsducollège.Il est également à noter que le roman s’inscrit dans la tradition desromans d’aventures qui connaissent leur âge d’or au e siècle en lien avec l’ambition coloniale des pays européens. Le roman d’aventures est apparenté auBildungsroman (« roman de formation ou d’apprentissage »). Ce type de récit naît en Allemagne au e siècle et met en scène un jeune héros mas-culin qui va se construire et se former au travers de péripéties et d’aven-tures. 4. 
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 21 VEE - V MLL L  L MVingt mille lieues sous les merss’inscrit en outre dans le sous-genre des robinsonnades. En effet, comme le personnage de Robinson mis en scène parDaniel Defoe en 1719, nos personnages se retrouvent isolés du monde et sanspossibilitéimmédiated’yrevenir. B. Quel mouvement littéraire ?Sonroman est marqué par diverses influencesetnotammentle natu-ralisme et le romantisme. Bien que ces deux courants soient souvent oppo-sés, Vingt mille lieues sous les mersen emprunte des éléments majeurs, tant dans sa construction narrative que dans ses thèmes et son style.a. L’influence du naturalisme : une volonté scientifique et descriptiveNOTE DE L’AUTRICEAention à ne pas confondre le mouvement liérairenaturalisteet le métierde naturaliste !Le mouvement liéraire naît au esiècle et décrit le monde avec une ambition scientiﬁque. Il s’inscrit dans la lignée du mouvement artistique du réalisme(montrer le monde sans l’embellir). Le naturalisme est porté par des écrivains comme Émile Zola qui s’appuie sur les récents travaux scientiﬁquessur l’hérédité pour édiﬁer une sorte d’étude sociologique de la famille de ses personnages, les Rougon-Macquart, et de leurs « tares » (alcoolisme, folie, violence) dans sa série de romans.Pierre Arronax de son côté exerce le métier de naturaliste, c’est-à-dire qu’il est un scientiﬁque spécialisé dans les sciences naturelles et l’étude du vivant sous toutes ses formes.Sinaturalismeetnaturalistedésignentdeuxréalitésdifférentes,ellessont cependant en lien dans le roman ! En effet, la narration ayant lieu par le prisme du naturaliste Arronax, elle est truffée de descriptions détaillées de la faune et de la flore sous-marines, qui donnent une impression d’authen-ticité et de rigueur scientifique. Aronnax ainsi que son domestique Conseil cataloguentminutieusementles espèces observées et tentent de les classer selon les connaissances de l’époque. En outre, Jules Verne s’appuie sur destravauxscientifiquesréels(comme ceux de Cuvier ou de Darwin) et sur les dernières avancées technologiques (l’électricité, les sous-marins expérimen-taux, la cartographie marine).Le monde sous-marin est décrit comme un laboratoire naturel. Les expéditionsduNautilussontl’occasiond’explorerdifférents milieux natu-rels : récifs coralliens, forêts sous-marines, banquises antarctiques, abysses. Verne insiste sur lesloisphysiquesqui régissent les océans : pressionsous-marine, courants marins, écosystèmes marins. Chaque élément est étudié,mesuré et décrit avec précision.
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 22 À la manière du naturalisme, qui met en avant le déterminismesocialethéréditairechez Zola, Verne développe ici un déterminismetechnolo-gique : l’homme est façonné par les découvertes qu’il fait. Nemo et Aron-nax sont conditionnés par la science et le progrèsqui dictent leur rapport aumonde.b. L’influence du romantismeBien que marqué par une démarchescientifique, le roman de JulesVerne ne se limite pas à une simple explorationméthodiquedumonde sous-marin. Son écriture est par moments empreinte de romantisme :• Verne ne se contente pas d’un regard systématiquement scientifique sur la mer : il la magnifieet la décrit aveclyrisme. Elle est montrée comme un espacedelibertéabsoluemais aussi un lieu de mystère et dedangercar l’homme est petit face à l’immensité des éléments(parexemple dans l’épisode des poulpes géants). Le sublimepropreauromantisme est également présent, par exemple lors de la découverte del’Atlantide, vestige d’une civilisation disparue.• Le capitaine Nemo est en outre unefigureromantiqueparexcel-lence.En effet, il est mystérieux, tourmenté, marqué par un passédouloureux, caractéristiques typiques des héros romantiques (commele comte de Monte-Cristooule Faust de Goethe). Il vit en marge de lasociété, en rupture avec le monde terrestre. C’est unhommedepassions, capable d’être aussi généreux(en sauvant des opprimés) quedestructeur(en coulant des navires de guerre). Son attachement aux océansestabsolu : il y voit un refuge contre la cruauté humaine. De plus, Nemo joue de l’orgue seul, au cœur de la nuit ce qui accentuel’auraromantiquedupersonnage.Par ailleurs, lorsque Nemo se tient« inébranlable sous les rafales »face à la terrible tempête qui prendplace à la fin du chapitre xix de la partie II,son attitude n’est pas sansrappelerle concept romantique de« paysage état d’âme ». En effet, latempête se fait l’écho de la météo intérieure du capitaine, désabusé par le monde des humains et triste de la perte d’un des membres de son équipage lors de la bataille avec les poulpes. C. Uneforteintertextualitéa. ScientifiqueTout au long du récit, Verne cite ouvertement plusieurs naturalistes etsavants reconnus de son époque, afin de crédibiliser les descriptions scienti-fiques et de renforcer la dimension réaliste de l’œuvre. Dès le premier cha-pitre du roman, il mentionne ainsi des scientifiques reconnus tels queGeorgesCuvier, célèbre anatomiste français, Bernard-Germain
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 23 VEE - V MLL L  L Mde Lacépède,naturalisterenommé,André-MarieDumérilet JeanLouisArmand de Quatrefages, respectivement zoologiste et anthropologue fran-çais.« Ni Cuvier, ni Lacépède, ni M Dumeril, ni M. de Quatrefages n’eussent admis l’existence d’un tel monstre à moins de l’avoir vu de leurs propres yeux de savants. »b. Des références antiquesJules Verne fait explicitement allusion aux écrits antiques d’AristoteetdePlinel’Ancienlorsqu’il évoque des créatures marines légendaires comme leKraken (p. 34) et le serpent de mer. Il convoque ainsi l’imaginaire antique :« On reproduisit même les procès-verbaux des temps anciens, les opinions d’Aris-tote et de Pline, qui admettaient l’existence de ces monstres. »(I,, p. 56-57.)Par ailleurs, le nom choisi pour son mystérieux personnage : Nemo, dontla traduction latine est « personne », est une référence claire au héros Ulysse qui prétend s’appeler « Personne » lorsque Polyphème le cyclope lui pose la question. Cette ruse lui permet de gagner du temps lors de sa fuite car Poly-phème, devenu aveugle appelle à lui les autres cyclopes en annonçant qu’il a été agressé par… personne. Cette référence à l’Odysséeconvientparticuliè-rement à Nemo qui parcourt les mers. Cependant, au contraire d’Ulysse, il ne cherche pas à regagner sa patrie.c. Des références à des explorateurs réels et une intertextualité avec desrécits de voyages fictifsJules Verne s’inscrit dans une tradition de récits d’exploration quiincluent les voyagesréelsd’explorateurscommeJamesCook, et Bougain-ville.Cependant, on note également des liens avec des récits fictifs. La lutte contre un monstre marin qui ouvre le roman rappelle le récit de la chasse au monstre marin « Moby Dick » d’HermanMelvillepubliéquelquesannéesauparavant (1851). Verne marque l’intertextualitéen y faisant une référence explicite :« On vit réapparaître dans les journaux [...] tous les êtres imaginaireset gigantesques, depuis la baleine blanche, le terrible “Moby Dick” des régions hyperboréennes, jusqu’au Kraken démesuré »(I,, p. 55). On note également la mention de Simbad le marinqui est un des récits des Mille et une nuits (II, , p. 399) ou, encore dans la bouche d’Arronax, la référence à Walter Scott (II,, p. 383), un romancier écossais du e siècle, connu pour ses romans historiquespleinsdepéripéties.On constate donc que l’inspiration de Verne est multiple, tout à la fois nourried’explorationsréellesetdelittérature.
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 24 ◗

 La vie d’une femme soumiseA. Une enfance dans la natureMarlen Haushofer, née Maria Helene Frauendorfer le 11 avril 1920 àFrauenstein en Haute-Autriche, est la fille de Heinrich Frauendorfer, garde forestier de profession, et de Maria, femme de chambre d’une aristocrate.Issue d’un milieu modeste, donc, elle passe une bonne partie de son enfance dans une maison forestière située dans la vallée d’Effertsbach, à trente kilo-mètres de la ville, où elle découvre un cadre de vie simple, pastoral et tran-quille. Son père lui fait découvrir, par ses balades en forêt, un goût pour les animaux, mais lui apprend aussi les rudiments agricoles.On peut considérer que ce lieu de l’enfance trouve un écho certain dans LeMurinvisible. La maison natale, nichée à l’orée d’un bois, laissait place à un cadre verdoyant, isolé de la ville. Cet environnement naturel fait émerger dans l’esprit de Maria Helene Frauendorfer un regard différent sur le monde et les choses. Ainsi, les mots de la narratrice du Murinvisiblerappellentàcette proximité avec le monde animal, développée dès sa jeunesse : « Les bar-rières entre les hommes et les animaux tombent très facilement. Nous appar-tenons à la même grande famille et quand nous sommes solitaires etmalheureux, nous acceptons plus volontiers l’amitié de ces cousins éloignés. Ils souffrent comme nous si on leur fait mal et ils ont comme nous besoin de nour-riture, de chaleur et d’un peu de tendresse » (p. 274).B. Une vie sous l’occupation et la dominationElle grandit dans une Autriche occupée par l’Allemagne nazie. En 1930, après avoir fréquenté l’école primaire de Frauenstein, elle devient élèveaucouventdesUrsulinesdeLinz.Cettepratiqueestencorehabituelleàcetteépoque,alorsquel’ondonneauxfillesuneéducationpieuseetnonmixte.En 1939, après l’obtention de son baccalauréat, elle effectue son « service du travail » (Arbeitdienst) en Prusse orientale. Le Reichsarbeitsdienst, dit RAD, était uneorganisationparamilitaireobligatoire quivisaità endoctrinerlajeunesse et à fournir une main-d’œuvre pour l’économie de guerre. Lesgarçons comme les filles y participaient, mais n’étaient pas tenus aux mêmes formations.1. F
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 25 HUSHFE- L M VLMaria Helene – puisqu’elle s’appelle toujours ainsi à cette époque – com-mence l’année suivante des études germanistiques et en histoire de l’art, àVienne. En 1941, elle rencontre et épouse Manfred Haushofer, jeune étudianten médecine alors qu’elle est enceinte d’un autre homme avec qui elle vivait unerelation cachée – seul le mariage, à cette époque, en Autriche, légitimait lesrelations amoureuses. Son mari, issu d’une famille bourgeoise, accepte l’enfantqu’elle porte. Le couple séjourne à Prague, puis à Vienne et à Graz avant des’installer en 1947 dans la petite ville de Steyr : Manfred, dentiste, y installe soncabinet en 1950. Ensemble, ils ont un fils et l’épouse élève les deux enfants enrestant à la maison et en assistant son mari au cabinet. Trompée par lui à denombreuses reprises, enfermée dans son rôle de mère, Maria Helene n’est guèreépanouie. Le couple divorce alors en 1950, mais se reformera huit ans plus tard.En 1968, on diagnostique à la romancière un cancer des os. En dépit denombreux soins, d’opérations de la moelle épinière, elle succombe de sa maladiele 21 mars 1970, alors qu’elle n’a pas encore cinquante ans. Elle laisse derrière elleune œuvre discrète mais puissante, longtemps restée dans l’ombre, mais recou-verte et réévaluée à partir des années 1980, notamment dans les cercles fémi-nistes. Preuve s’il en est de son effacement du paysage littéraire européen,l’édition complète de son œuvre intégrale en six volumes n’a été éditée en Alle-magne qu’en 2023, par la maison d’édition Claassen-Verlag de Berlin.◗

L’échappatoireparl’écritureA. L’écriture pour supporter la viePeu épanouie dans sa vie de mère et de femme au foyer, Maria HeleneHaushofer décide en 1943 de poursuivre ses études à Graz. Elle développaitdepuis longtemps un goût personnel pour la littérature. Elle écrit, à la fin desannées 1940, des récits mineurs, non traduits en français. Mais après sondivorce,en 1950,elleétendses expériencesd’écritureetpublie desnouvellesdans des revues autrichiennes, en modifiant son nom : Maria Helene contracteles deux parties de son nom de baptême et se fait désormais appeler Marlen1. En choisissant Marlen Haushofer comme nom d’écrivaine, elle se forge uneidentité littéraire autonome, tout en gardant un lien avec son nom marital.Sa petite notoriété à l’époque est due aux rencontres, lorsqu’elle vivait à Vienne, avec des personnes influentes dans le monde littéraire d’alors. Hans Weigel, écrivain autrichien, notamment, l’aida en effet à faire connaître ses œuvres auprès d’éditeurs ou de radioautrichiennes, pour être lues à l’an-tenne. Cultivant son goût pour l’écriture, les lettres et les arts, Marlen semble1. Mar(ia + He)len(e).2. 
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